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Le plus étendu, le plus profond, le plus volcanique…  
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Le Puy-de-Dôme regorge de lacs. Nichés au cœur des volcans, ils ont tous leur 

caractère et leurs secrets. Le plus profond, le plus volcanique, le plus vieux... On 

vous propose de découvrir huit lacs incontournables du département.  

Tous ne sont pas accessibles à la baignade mais il est possible de s’y balader, d'y 

pêcher, d'y observer des perles de la nature. Déconnexion et pause fraîcheur 

garanties. 

 

 



Le plus grand : le lac d’Aydat 

 
Déployé sur 65 hectares, c’est le plus grand lac naturel d’Auvergne. Et aussi un 

des plus prisés de la région pour sa plage et ses activités nautiques.  

Situé à 20 kilomètres au sud-ouest de Clermont-Ferrand, sur la commune 

d’Aydat, le lac du même nom est un lac de barrage volcanique par excellence. 

Spot estival de référence pour les locaux et les touristes amateurs de loisirs 

nautiques, c'est aussi un havre de paix pour les pêcheurs et les marcheurs qui 

veulent en faire le tour. 

Le plus volcanique : lac Chambon 

 

Le lac Chambon s’est formé au cœur d’un volcan, suite à l’éruption du Tartaret, il 

y a 8.000 ans. Niché entre le massif du Sancy et la vallée de Chaudefour, 

il s’étend sur une soixantaine d’hectares et n’est que peu profond (six mètres 

maximum). 



Très apprécié par les familles, il offre deux plages de sable, la baignade est 

surveillée durant les deux mois d’été et les itinéraires de balades ne manquent 

pas. Rendez-vous à Chambon-sur-Lac !  

Le plus mystérieux : le lac Pavin 

 
 

Avec ses 92 mètres de profondeur, le lac Pavin - caché entre Besse et Super-

Besse - a longtemps été insondable. Jusqu’en 1770, on pensait qu’il n’avait pas de 

fond. Le mystère a finalement été résolu : sous le Pavin, à partir de 65 mètres, se 

trouve un autre lac.  

Si la baignade y est strictement interdite, le Pavin attire à la fois pour l'écrin 

naturel qu'il propose aux promeneurs, été comme hiver, et pour ses légendes 

insolites. Comme l'indique l'office de tourisme du Sancy, "scientifiques, 

géologues et écrivains" s'intéressent depuis des lustres à ce lac mythique. "Au 

XIXe siècle, se racontait la légende de la cité engloutie. Le fond du lac accueillerait 

les ruines de l’ancienne ville de Besse, dont les filles auraient été volages. Ouvrez 

l’œil ! Lorsque le ciel est clair, dans les profondeurs du lac Pavin, on distinguerait 

le clocher de la maudite cité…" 

 

 

 

https://www.sancy.com/


Le plus haut : le lac du Guéry 

 

Perché à 1.244 mètres d’altitude, d'une superficie de 25 hectares, le lac du Guéry 

est célèbre pour la pêche au trou ou pêche blanche qui y est organisée en hiver, 

lorsqu’il est entièrement gelé.  

Posé au cœur d'un secteur d'estive, au-dessus du Mont-Dore, ce lac classé 

Natura 2000 est surveillé par la Banne d'Ordanche, le massif de l’Aiguillier et les 

roches Tuilière et Sanadoire. On ne s'y baigne pas, mais on y pratique de 

nombreuses activités de randonnée. Et bien sûr, la pêche. 

Le plus symétrique : le gour de Tazenat 

 

Le gour de Tazenat, véritable lac de cratère situé sur la commune de 

Charbonnière-les-Mines, forme un cercle quasi parfait de 700 mètres de 



diamètre. Sa profondeur a longtemps fait l'objet de recherches. Elle avoisine les 

80 mètres mais une épaisse couche de sédiments la ramène à un peu plus de 60 

mètres. 

Grâce à un sentier qui fait le tour du lac, la balade permet de découvrir des 

milieux naturels variés, de sous-bois en berges. Le site dispose aussi de deux 

espaces dédiés à la baignade (qui n'est pas surveillée). 

Le plus vieux : le lac Chauvet 

Il y a 
150.000 ans, le lac Chauvet se formait. Comme l'indique l'office de tourisme du 

Sancy, "il demeure une énigme pour le géologue car les produits d’explosion du 

cratère n’ont pas été retrouvés". 

Spot de promenade ultra-prisé, situé sur la commune de Picherande, le lac 

Chauvet - propriété privée - n’accueille pas de baigneurs ni de pêcheurs. Il est 

aussi un lieu de prédilection pour les présidents de la République. François 

Mitterrand et Emmanuel Macron y ont fait escale. 

 

 

 

 

 



Les jumeaux de La Godivelle 

 

Ils se ressemblent comme deux (grosses) gouttes d’eau. Le lac du bas, vieux de 

10.000 ans, d’origine glaciaire, et le lac du haut, lac de cratère qui a 113.000 ans, 

du petit village de La Godivelle sont aussi très différents. En haut, peu de matière 

nutritive et peu de flore, juste ce qu'il faut d'eau pour alimenter le village en eau. 

En bas (enfin juste une trentaine de mètres en dessous), une tourbière classée 

Réserve naturelle, qui a grandi au fil des ans. Comme le précise l'office de 

tourisme du Sancy, le lac d'en bas "est une propriété privée et la pêche n'y est 

autorisée qu'en dehors de la zone de réserve". Pas de baignade mais plaisir des 

yeux garanti. 

Le plus artificiel : le lac d’Aubusson 

 



Le lac de barrage d'Aubusson a été créé dans les années 90 pour que le 

Livradois-Forez ait aussi sa base de loisirs nautiques et un site de pêche pour 

tous les publics.  

Labellisée récemment Pavillon bleu, le lac d'Aubusson-d'Auvergne offre un 

espace idéal de détente et de pratique d'activités aquatiques mais aussi 

différentes possibilités de promenades, à pied ou à vélo. 
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